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Vaucluse : l’un des départements les plus
pauvres de France va payer pour les riches

Plénière du Conseil départemental de Vaucluse : c’est l’Etat qui a cramé la caisse et c’est au 5e
département le plus pauvre de métropole de trinquer. La pilule a vraiment du mal à passer
pour sa présidente.

En prologue à la séance de ce vendredi, calmement, la présidente Dominique Santoni a pris la parole.
« Je suis d’accord, comme une majorité de Français, pour dire qu’il faut arrêter la dérive des finances
publiques et les déficits cumulés de l’Etat. Et parce que la situation est grave, je ne suis pas choquée – a
priori – que l’on demande à tout le monde, y compris aux collectivités locales d’y prendre part, même si
elles sont loin d’être responsables de cette situation ».

Dette depuis 2016 : Etat +68%, Département de Vaucluse -24%
Après cette entrée en matière pianissimo, le ton est monté d’un cran. « Je voudrais quand même vous
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rappeler 2 chiffres : début 2016, la dette publique nationale était de près de 1 950Mds€, elle est passée à
3 200Mds€ en 2024, soit +63% en 8 ans. En Vaucluse, parallèlement, sur cette même période, notre
dette est passée de 211M€ en 2016 à 160M€ en 2024, soit un très net recul de -24% ».

Donc, Dominique Santoni a insisté mezza voce : « Ce n’est donc pas le Vaucluse qui a contribué au
gonflement de cette dette abyssale, bien au contraire. D’ailleurs, nous avons collectivement fait un vrai
effort de désendettement. Et chacun sait que les collectivités locales, contrairement à l’Etat, ne peuvent
pas  emprunter  pour  financer  leur  fonctionnement,  elles  doivent  absolument  chaque  année  de  la
mandature, présenter un budget en équilibre ».

C’est alors que la Présidente de l’exécutif vauclusien reprend d’une voix ferme la fameuse exclamation de
la présidente de la Région Ile-de-France, Valérie Pécresse : « C’est l’Etat qui a cramé la caisse ». Et elle
cite  plusieurs  exemples  qui  tendent  à  prouver  que  le  Vaucluse  a  déjà  largement  contribué  au
désendettement de l’Etat. « Lui, qui n’a jamais cessé de nous transmettre des charges nouvelles en ne
compensant jamais ou pas intégralement ces transferts. Pour la seule année 2023, dans le cadre du
Ségur de la Santé +6,6M€ sans compensation, pour l’autonomie +3,4M€, pour l’enfance +2M€. Dans ces
seuls 3 secteurs, l’Etat s’est déchargé sur nous de 12M€. »

Selon Intercommunalités de France, (voir carte ci-dessus) la contribution imposée au
Département de Vaucluse sur son budget 2025 serait de 13,4M€. Elle s’élèverait à 51M€
pour les Bouchez-du-Rhône, 27,2M€ pour les Alpes-Maritimes, 25,4M€ pour le Var, 5M€
pour les Alpes-de-Hautes Provence, 4,6M€ pour les Hautes-Alpes et… 0€ pour le Gard.

Puis, fortissimo, Dominique Santoni révèle, « Même s’il est trop tôt pour mesurer l’impact en 2025 du
PLF (Projet de loi de finances), il circule une liste de 20 départements considérés comme les plus fragiles
de France qui pourraient a priori être exonérés de cette ponction de 2%. Or le Vaucluse n’y figure pas. Je
vais donc écrire au 1er Ministre Michel Barnier et à la Ministre du Partenariat entre les Territoires et de
la Décentralisation, Catherine Vautrin pour savoir quels critères ont présidé à l’élaboration de cette liste.
Ce qui paraît pour le moins curieux puisque, depuis des années, l’Etat nous explique que le Vaucluse est
le 5e département métropolitain le plus de pauvre de France. Or je me bats, et nous nous battons tous
ensemble, pour rendre son attractivité à ce territoire, pour y créer des emplois et pour qu’on arrête de lui
coller à la peau cette étiquette péjorative. Et ne voilà-t-il pas, quand il s’agit d’exempter d’impositions
nouvelles les 20 départements les plus fragiles, comme nos voisins du Gard, de l’Hérault et de l’Aude, qui
ont un taux de pauvreté comparables ou inférieurs au nôtre, que le Vaucluse, lui, n’apparaît pas. »

« Je trouverai cela particulièrement injuste si les fourmis étaient pénalisées et les cigales
exemptées. »

Dominique Santoni, présidente du Conseil départemental de Vaucluse

Le ton de Dominique Santoni monte crescendo : « De deux choses l’une. Soit notre département n’est
plus classé parmi les 20 départements les plus pauvres et que l’Etat le dise. Soit, avec son taux de
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pauvreté en tous points comparable à nos voisins d’Occitanie, le Vaucluse n’est plus considéré comme
fragile  parce que nous avons fait  davantage d’efforts  pour maîtriser  nos dépenses que nos voisins
d’Outre-Rhône.  Mais,  je  trouverai  cela  particulièrement  injuste,  si  dans  la  contribution  que  l’Etat
s’apprête à demander aux collectivités locales, les fourmis étaient pénalisées et les cigales exemptées. Ce
serait décidément une bien mauvaise fable. Je vais donc écrire dans ce sens au chef du gouvernement et
je demande ici, à nos parlementaires, de veiller particulièrement à ce sujet lors du débat budgétaire qui
s’ouvre. »

Département de Vaucluse : 35 délibérations au sommaire de la séance plénière d’octobre

Les maires de Vaucluse appellent au respect
des engagements pris pour la présence
postale territoriale
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Le contrat de présence postale territoriale signé par l’État, La Poste et l’Association des maires
de France (AMF) est l’outil financier permettant à La Poste de remplir ses obligations en
matière d’aménagement postal du territoire. C’est le 6ᵉ contrat négocié, pour une durée de 3
ans (2023/2025).

Le coût de ce service s’élève à 348M€ par an selon l’ARCEP (Autorité de régulation des communications
électroniques, des postes et de la distribution de la presse), mais depuis plusieurs années le contrat ne
prévoit que 174M€ par an (loi de finances 2024). Ce montant n’est jamais versé complètement du fait de
la variation des recettes de CVAE (Cotisation sur la valeur ajoutée des entreprises).

Une partie de ce fonds est financée par des abattements appliqués à la fiscalité locale due par La Poste et
une autre partie par une dotation par l’État dans la loi de finances.

Pour l’exercice 2024, La Poste a été informée de l’intention du Ministère du Budget de ne pas verser
50M€ de crédits, sur les 105M€ votés en Loi de finances 2024. Pour la première fois, le fonds serait donc
privé de plus  d’un tiers  de sa  ressource.  Cela  constituerait  un mauvais  signal  pour  le  partenariat
territorial annoncé par le nouveau Gouvernement.

https://www.laposte.fr
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Les conséquences seraient immédiates : les moyens financiers nécessaires pour faire fonctionner les
agences postales diminueraient en zone rurale, en Outre-mer et dans les quartiers de politique de la ville.
À terme, cela conduirait à renforcer la charge financière des communes pour garantir le fonctionnement
du service postal qui ne relève pourtant pas de leurs compétences. Au pire, cela pourrait conduire à la
fermeture de points de contacts postaux.

Comme cela a pu être constaté pendant le Covid, les établissements postaux remplissent une mission
sociale importante, notamment pour la perception des minimas sociaux, des retraites vers les publics les
plus fragiles économiquement. La question de la survie de ces bureaux dans les petites communes est
donc posée.

L’Association des maires de Vaucluse (AMV 84), partage l’inquiétude du Président de l’AMF et de la
Poste, et demande que la mesure de gel budgétaire pour 2024 ne soit pas confirmée, car elle ne respecte
pas le contrat que l’État a signé avec les maires de France en 2023 pour trois ans.

Elle s’alarme également pour 2025 du risque que l’égal accès au service postal territorial ne soit pas
assuré, au détriment des communes rurales et des quartiers politiques de la Ville et que l’obligation qui
s’impose à La Poste de maintenir 17 000 points de contacts sur le territoire ne soit plus respectée.

La magie s’empare de la ville de Sorgues
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Ce samedi 12 octobre, la ville de Sorgues accueillera le spectacle ‘Prestidigitateurs, les faiseurs
de  rêves’  durant  lequel  cinq  magiciens  d’horizons  multiples,  primés  à  l’international,
réaliseront des numéros bluffants mêlant mystère, fascination et émotion.

Il reste encore quelques places pour le spectacle ‘Prestidigitateurs, les faiseurs de rêves’, qui a déjà
conquis plus de 300 000 spectateurs dans le monde, et qui réunira, ce samedi 12 octobre, cinq magiciens
:

Jimmy Delp, qui été finaliste de l’émission America’s Got Talent aux États-Unis et qui a
notamment fait la première partie de David Copperfield au Magic Live de Las Vegas. Il
propose des numéros de magie comiques avec de nombreux effets visuels.
Mag Marin, qui est sous les feux des projecteurs en ce moment en Espagne. Il excelle
dans les frandes illusions en mêlant danse, humour et poésie.
Yanis Why, qui brille avec un numéro aux techniques les plus bluffantes, dans un univers
oriental revisité à la mode Rock’n Roll.
Tom Wouda, champion de France de magie 2023, sera le maître de cérémonie. Il explorera le
mental avec humour et divertissement.
Juan Mayoral, référence mondiale dans le milieu de la magie, cumule les plus grandes
distinctions et est célèbre pour son style épuré unique.

http://www.sorgues.fr/
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Pour réserver votre place, cliquez ici.
Samedi 12 octobre. 21h. De 18 à 32,50€. Salle des fêtes. 231 Avenue Pablo Picasso. Sorgues.

https://www.fnacspectacles.com/event/prestidigitateurs-les-faiseurs-de-reves-salle-des-fetes-sorgues-18656865/?srsltid=AfmBOoplCngro59ov3HVGnRQ_lOED7CXoevniyHp_1bFinEB6k7TC6Rr
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La scientifique vauclusienne Adeline Garcia
récompensée par la Fondation L’Oréal et
l’Unesco

Chercheuse postdoctorale en astrochimie, Adeline Garcia a quitté le village de Cucuron, où elle
a grandi, pour suivre une carrière scientifique à Marseille. Ce mercredi 9 octobre, elle et 34
autres chercheuses françaises recevront le Prix Jeunes Talents L’Oréal-Unesco pour les femmes
et la science.  Elle succède aux Vauclusiennes Maëlle Bellec, originaire d’Apt et Nour Skaf,
originaire de Robion, lauréate en 2021.

Ce  mercredi  9  octobre,  la  Fondation  L’Oréal,  en  partenariat  avec  l’Académie  des  sciences  et  la
Commission nationale française pour l’Unesco, va remettre, pour la 18ᵉ année consécutive, le Prix Jeunes

https://www.linkedin.com/in/adeline-garcia-a8a268113/
https://fr.linkedin.com/in/ma%C3%ABlle-bellec-b2886288
https://www.linkedin.com/in/nour-skaf-28b56b100
https://www.echodumardi.com/actualite/science-2-vauclusiennes-recoivent-le-prix-jeunes-talents-2021-loreal-unesco/
https://www.fondationloreal.com/fr
https://www.unesco.org/fr
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Talents France 2024 L’Oréal-Unesco pour les Femmes et la Science à 35 doctorantes et post-doctorantes.

Ces femmes qui œuvrent pour la science sont réparties dans 6 groupes :

Analyser, anticiper et prédire
Biodiversité, écologie et changement climatique
Espace, origines de l’univers et de la vie et physique atomique
Intelligence Artificielle et données au service du bien commun
Mutations génétiques, cancers et immunité
Santé des femmes, pédiatrie et santé des jeunes adultes

Une Vauclusienne parmi les lauréates

Parmi les 35 lauréates, une a grandi à Cucuron en Vaucluse. Il s’agit d’Adeline Garcia, qui est chercheuse
postdoctorale  en  astrochimie  à  Aix-Marseille  Université,  et  qui  ainsi,  appartient  au  groupe  sur  la
thématique de l’espace, qui compte quatre lauréates. « Je suis chimiste et actuellement, je suis en
postdoctorat dans un laboratoire PIM (Physique des interactions ioniques et moléculaires), dans l’équipe
astro », explique Adeline.

« J’ai découvert ma vocation pour la science au collège, alors que toute ma famille est plutôt
littéraire. »

Adeline Garcia

La thématique de son équipe est l’astrochimie et elle questionne l’origine de la vie. « On essaye de
comprendre l’origine et l’évolution de la matière lors de la formation de notre système solaire pour
comprendre  quelle  matière  était  présente  sur  Terre  au  début  et  laquelle  aurait  pu  participer  à
l’émergence de la vie sur Terre », ajoute la Vauclusienne. Pour avancer dans ses recherches, Adeline va
développer de nouvelles méthodes d’analyse ou de préparation d’échantillons, comme des météorites par
exemple, pour pouvoir déterminer de la façon la plus complète possible quelle est la matière qui est
présente dans ce corps extraterrestre.

Un handicap qui est devenu une force

Lorsqu’elle est née, Adeline était malentendante. Atteinte du Syndrome de Pendred, qui est une maladie
génétique caractérisée par une perte d’audition, elle a perdu la totalité de ses facultés auditives à l’âge
de 20 ans. Elle est donc aujourd’hui considérée comme sourde profonde. Si son handicap lui a apporté de
nombreuses difficultés durant sa scolarité, la chercheuse a su faire preuve de détermination pour en
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arriver là où elle est aujourd’hui. « Ça a été très compliqué par moment, mais heureusement, ma famille
a toujours été derrière moi et m’a toujours poussée », affirme Adeline avec reconnaissance.

« La volonté et la détermination sont vraiment, pour moi, des moteurs de réussite. »

Adeline Garcia

Au fil de ses études, malgré les obstacles que peut entraîner un handicap, la Cucuronnaise a su arriver à
ses fins. « Avec l’aide que l’université apporte maintenant, les nouvelles technologies et surtout certains
enseignants que j’ai eus qui ont été extraordinaires, je pense que ça m’a beaucoup boosté et j’avais
vraiment envie de prouver que je pouvais y arriver comme n’importe qui », ajoute-t-elle.

Science : 2 Vauclusiennes reçoivent le prix jeunes Talents 2021 l’Oréal-Unesco

Une femme dans un milieu masculin

En plus de son handicap, Adeline Garcia, au même titre que les 34 autres lauréates du Prix Jeunes
Talents L’Oréal-Unesco, a été confrontée à une autre difficulté : le fait d’être une femme dans un milieu
majoritairement masculin. Selon l’Unesco, les femmes représentent seulement 29% des chercheurs en
France contre 33% au niveau mondial, et moins de 4% des prix Nobel scientifiques ont été décernés à des
femmes dans le monde. « En parlant avec les autres lauréates, on s’est rendu compte qu’on a toutes été
confrontées au sexisme à un moment de notre scolarité ou de notre carrière », déplore Adeline.

Si les choses semblent aujourd’hui évoluer dans le bon sens, on est encore loin de l’égalité homme-femme
dans le  milieu scientifique.  C’est  pour  cela  qu’Adeline  souhaite  encourager  les  jeunes  filles  qui  le
souhaitent à prendre cette voie-là, parce que le milieu scientifique a besoin d’un regard féminin, selon
elle, qui peut être différent, mais complémentaire à ce qu’il se fait déjà, ne serait-ce que pour apporter
une nouvelle perception et approche de la recherche. « Il faut profiter de cette évolution qui est en train
de se mettre en place, ajoute-t-elle. J’aimerais motiver les jeunes de manière globale, que ce soit des
jeunes filles, des personnes en situation de handicap ou des personnes issues de milieux défavorisés ou
de milieux ruraux comme moi, à poursuivre leurs rêves, même si ça peut paraître difficile. »

Le syndrome de l’imposteur

Selon une enquête réalisée par l’association Elles Bougent, 50% des étudiantes en formation scientifique
et technique ressentent le sentiment de ne pas être à leur place. Adeline, elle, de par son handicap, mais

https://www.echodumardi.com/actualite/science-2-vauclusiennes-recoivent-le-prix-jeunes-talents-2021-loreal-unesco/
https://www.ellesbougent.com
https://www.echodumardi.com/wp-content/uploads/2020/12/footer_pdf_echo_mardi.jpg


23 janvier 2025 |

Ecrit par le 23 janvier 2025

https://echodumardi.com/tag/vaucluse/page/9/   11/31

aussi par le fait d’être une femme, a beaucoup douté d’elle et a aussi été victime du syndrome de
l’imposteur.

À l’origine, Adeline avait pour objectif d’arrêter après sa licence, ne se pensant pas capable de faire un
master et un doctorat. C’est après avoir assisté à une conférence donnée par la petite-fille de Marie Curie
qu’elle a décidé d’aller plus loin. « Avec toutes les difficultés que c’était d’être une femme à l’époque elle
a réussi, alors je me suis dit ‘pourquoi moi, je n’y arriverais pas aujourd’hui ?’, ajoute-t-elle.

Carrières en sciences : l’orientation est-elle toujours genrée en 2024 ? 

Le Prix Jeunes Talents L’Oréal-Unesco

Après avoir été encouragée par quelques personnes de son entourage, dont son directeur de thèse, et
malgré son sentiment d’illégitimité, la scientifique vauclusienne a décidé de candidater pour le Prix
Jeunes Talents 2024 L’Oréal-Unesco, un prix créé il y a 18 ans pour valoriser de jeunes chercheuses
prometteuses et accélérer leur carrière. Sur près de 800 candidatures, 35 ont été retenues, dont celle
d’Adeline Garcia qui représentera et fera rayonner le Vaucluse, mais aussi le village de Cucuron, lors de
la cérémonie de remise des prix ce mercredi 9 octobre à Paris.

« Être lauréate de ce prix prestigieux m’a mise en confiance et m’a réconfortée sur le fait
que j’ai ma place dans ce milieu. »

Adeline Garcia

Grâce  à  l’obtention  de  ce  prix,  Adeline  va  pouvoir  agrandir  son  réseau  de  femmes  scientifiques,
représenter un exemple pour les jeunes filles qui souhaitent se diriger vers des études scientifiques. Elle
va pouvoir également intervenir dans divers établissements scolaires pour partager son parcours et peut-
être susciter des vocations. « La suite pour moi, c’est de poursuivre mes recherches, conclut Adeline
Garcia. Dans l’idéal, ça serait de pouvoir candidater pour essayer d’avoir un morceau d’astéroïde pour
l’analyser, ce qui est très rare et très novateur. Pour le moment il n’y en a eu que deux missions de retour
d’échantillon de ce type, une faite par la Nasa (agence spatiale américaine) et une autre par la Jaxa
(agence d’exploration aérospatiale japonaise). »

https://www.echodumardi.com/actualite/carrieres-en-sciences-lorientation-est-elle-toujours-genree-en-2024/
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2e trimestre 2024 : l’économie du Vaucluse
enregistre la plus forte baisse régionale

L’Ordre des Experts-comptables de Provence-Alpes-Côte d’Azur et son président Nicolas Férand
viennent de dévoiler le baromètre du 2e trimestre 2024 pour les entreprises de la région. Ce
dernier fait notamment apparaître une diminution de l’activité des TPE-PME dans tous les
départements, à l’exception des Hautes-Alpes. Le Vaucluse enregistre la plus forte baisse.

« Depuis le début de l’année, les TPE-PME de Provence-Alpes-Côte d’Azur ont vu leur activité se réduire :
– 1,3% du chiffre d’affaires, comparativement à la même période en 2023, explique l’Ordre des Experts-
comptables de Provence-Alpes-Côte d’Azur. Sur ce 2e trimestre 2024, l’activité des entreprises régionales
a diminué de 1,6% par rapport au 2e trimestre 2023. Il s’agit du troisième trimestre consécutif de baisse
d’activité. Néanmoins, quelques signaux laissent présager une légère reprise dans certains secteurs. »
Lors du 2e  trimestre 2024, seul un département sur les six que compte la région a enregistré une
progression d’activité par rapport au 2e trimestre 2023 : les Hautes-Alpes avec une croissance de 0,6%
de leur chiffre d’affaires, comme au trimestre précédent. Les entreprises des Bouches-du-Rhône voient
leur activité légèrement diminuer de 0,7%. Viennent ensuite celles des Alpes-Maritimes (-1,4%), des
Alpes-de-Haute-Provence (-1,7%), du Var (-2,6%) et du Vaucluse (-3,4%).

https://experts-comptables-paca.fr/
https://www.linkedin.com/in/nicolas-f%C3%A9rand-11881953/
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Crédit : Ordre des Experts-comptables de Paca

Résilience dans la boulangerie et la restauration
Les TPE-PME de boulangerie-pâtisserie enregistrent une légère hausse d’activité au 2e trimestre 2024
comparativement au 2e trimestre 2023 (+0,2%). En cumulé sur l’année, la hausse d’activité atteint 2,6%,
et  ce malgré un contexte d’inflation,  pour un secteur très consommateur d’énergie et  de matières
premières.  Par ailleurs,  les boulangeries-pâtisseries artisanales résistent bien face à la concurrence
grandissante  des  boulangeries  industrielles,  notamment  grâce  à  un  élargissement  de  leur  offre  en
restauration  salée  et  boissons.  Certaines  font  également  le  choix  de  monter  en  gamme  avec  le
développement de pains spéciaux ou issus de farines biologiques, à plus forte valeur ajoutée.
Le secteur de la restauration voit son chiffre d’affaires se réduire au 2e trimestre 2024 par rapport au
2ème trimestre 2023 (-3,9%). Néanmoins, ce ralentissement de l’activité doit être analysé avec un certain
recul, le chiffre d’affaires du secteur ayant significativement augmenté en début d’année 2023, période
de comparaison. Selon une étude du cabinet Food Service Vision, en dépit de la mauvaise météo du
printemps, le secteur a tout de même fait preuve de résilience sur la période. Dans la restauration
indépendante, le prix des cartes aurait augmenté de 4,5 % au 2e trimestre 2024 par rapport à la même
période de l’année précédente, ce qui a pu participer à faire croître le chiffre d’affaires en valeur.
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Crédit : Ordre des Experts-comptables de Paca

Un pouvoir d’achat fragile
Alors que les entreprises de coiffure enregistrent en cumulé depuis le début de l’année une hausse de
0,2% de leur chiffre d’affaires, elles voient leur activité repartir à la baisse au cours de ce 2e trimestre
2024 (-2,7%). Cette tendance devrait se poursuivre sur l’ensemble de l’année, témoin des pressions sur le
pouvoir d’achat des foyers. Effectivement, face à la forte inflation, certains ménages pourraient continuer
de limiter ou de réduire leurs dépenses, y compris sur les prestations de coiffure, même si ces dépenses
sont en partie contraintes. Cela pourrait se traduire par un espacement des visites, un arbitrage vers des
prestations moins onéreuses ou encore par le recours au faire soi-même.
Même son de cloche du côté des commerces de détail de viandes et de produits à base de viande en
magasin spécialisé qui voient pour la première fois depuis six trimestres consécutifs de hausse d’activité,
leur chiffre d’affaires baisser de 3,4% au 2e  trimestre 2024. Le secteur continue d’être impacté par
l’inflation avec des ménages qui réduisent leurs achats de viande. A cela, s’ajoute un mouvement plus
global de recul en matière de consommation de viande, lié à des changements d’habitudes.
Les débits de boissons enregistrent également une baisse de chiffre d’affaires de 1% au 2e trimestre 2024
par rapport au 2e trimestre 2023. En cumulé, sur le 1er semestre, le chiffre d’affaires reste toutefois en
hausse (+0,3%). À l’image des restaurateurs, les résultats du secteur des débit de boissons avaient été
bons au 1er semestre 2023, période de comparaison, ce qui peut en partie expliquer cette baisse. Les
Français ont aussi pu moins fréquenter les bars en raison des tensions actuelles qui pèsent sur leur
pouvoir d’achat.
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Crédit : Ordre des Experts-comptables de Paca

Immobilier,  maçonnerie,  gros  œuvre,  plomberie,  aménagement  paysager…  toujours  en
difficultés
Dans les secteurs liés à l’habitat, au sens large, la tendance baissière persiste. Les agences immobilières
voient leur activité continuer de se dégrader et ce, pour le septième trimestre consécutif. La baisse de
chiffre d’affaires atteint 15% en valeur sur le trimestre et 17,9% en  cumulé depuis le début d’année. La
chute  des  ventes  de  logements  pèse  lourdement  sur  le  secteur  immobilier.  Le  marché  du  crédit
immobilier montre toutefois des signes encourageants lors de ce 2e trimestre, avec des taux d’intérêt qui
poursuivent leur baisse après une période difficile pour les potentiels acheteurs.
Les entreprises de maçonnerie et gros œuvre continuent de subir de plein fouet la crise du marché de la
construction neuve dont elles sont intrinsèquement dépendantes. Elles affichent un chiffre d’affaires en
recul de 5,8% en valeur au 2e trimestre 2024, comme au 1er trimestre 2024 et de 5,7% en cumulé sur le
1er semestre. C’est d’ailleurs le corps de métier du bâtiment qui affiche les baisses d’activité les plus
importantes.
Les secteurs de la plomberie, comme des services d’aménagement paysager sont eux aussi tributaires de
la situation du marché immobilier. Tous deux voient leur activité se réduire une nouvelle fois au 2ème
trimestre 2024 : -2% pour les TPE-PME de la plomberie et -1,7% pour celles de l’aménagement paysager.

https://www.echodumardi.com/wp-content/uploads/2024/10/Capture-decran-Coiffeur-2024-10-07-151944.jpg
https://www.echodumardi.com/wp-content/uploads/2020/12/footer_pdf_echo_mardi.jpg


23 janvier 2025 |

Ecrit par le 23 janvier 2025

https://echodumardi.com/tag/vaucluse/page/9/   16/31

Crédit : Ordre des Experts-comptables de Paca

Des défaillances d’entreprises en hausse
Les défaillances d’entreprises croient de manière inquiétante, dans des secteurs très différents. C’est le
cas de l’entretien et de la réparation de voitures. Plus 25,6% au 2e trimestre 2024 selon une note Altares
de juillet 2024. Toujours d’après cette même information, le nombre de défaillances d’entreprises du
secteur des transports de fret de proximité a augmenté de 23,4% au 2e trimestre 2024.
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Nicolas Férand. Crédit : Ordre des Experts-comptables de Paca/DR

« Les résultats du deuxième trimestre confirment nos préoccupations. »

Nicolas Férand, président du Conseil régional de l’ordre des experts-comptables Paca

«  Comme  prévu  au  premier  trimestre,  les  résultats  du  deuxième  trimestre  confirment  nos
préoccupations,  constate  Nicolas  Férand,  président  du  Conseil  régional  de  l’ordre  des  experts-
comptables Paca. La croissance demeure globalement faible et les secteurs de l’immobilier et de la
construction peinent toujours face à un marché morose. Néanmoins, je reste optimiste quant à la capacité
de la saison estivale à soutenir l’activité dans les secteurs de l’alimentation et de l’hôtellerie-restauration,
malgré un contexte difficile sur le marché de l’emploi. »

Les experts-comptables de Paca prêtent serment
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L.G.

Rentrée économique en Vaucluse : ‘Ne pas
baisser les bras malgré les incertitudes’

Entre récession, ralentissement, reflux et résilience…. Plutôt morose la situation économique
du Vaucluse en septembre. Après la parenthèse enchantée des Jeux Olympiques, la Banque de
France,  la  Chambre  de  métiers  et  de  l’artisanat,  la  fédération  du  BTP  84,  la  direction
départementale des Finances publiques ou bien encore la CPME 84 se sont réunis à la chapelle
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Saint-Praxède à Avignon, siège de la Chambre des métiers pour évoquer la rentrée économique
en Vaucluse.

C’est d’abord Christine Gord, la directrice de la banque de France de Vaucluse qui a longuement pris la
parole  de  cette  réunion  de  rentrée  placée  sous  le  thème  ‘Entre  attentisme  et  incertitudes’  :
« L’environnement économique s’éclaircit, mais des zones d’ombre persistent. Même si la croissance du
PIB en France est un peu plus soutenue que prévue (+1,1%) et que l’inflation ralentit (+2,1% en juin
2024). Mais elle atteint quand même +6% pour l’énergie, +5% pour les services, +3,7% pour les produits
manufacturés et +2,5% pour l’alimentation ».

« Même s’ils ont plus progressé que l’inflation, les salaires n’ont pas compensé les pertes
cumulées en 2022 et 2023. »

Christine Gord, directrice de la banque de France de Vaucluse

Elle poursuit : « Les taux de la BCE (Banque centrale européenne) sont en légère diminution (3,5%) et
nous devons éviter la spirale infernale taux/salaires, d’autant plus que même s’ils ont plus progressé que
l’inflation, les salaires n’ont pas compensé les pertes cumulées en 2022 et 2023. »

Avec une France cumulant 3 600 milliards d’euros de dettes, les Français ont préféré l’épargne à la
consommation.  Elle  est  ainsi  passée de 17,08% au premier trimestre à  17,90% en septembre.  Par
ailleurs, le surendettement des ménages grimpe de 20% en Vaucluse (664 dossiers déposés en août 2023,
799, un an plus tard).  Résultat :  le secteur de la construction est sous tension. Daniel Léonard, le
Président de la Fédération du bâtiment et des travaux publics de Vaucluse y reviendra un peu plus tard, à
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la tribune.

Procédures de défaillances en Vaucluse.

La directrice départementale de la Banque de France, évoquera également le chiffre d’affaires de la
Région Sud, 127Mds€ pour 525 702 effectifs, avec en tête le commerce (34%), puis les services (30%),
l’industrie (24%) et la construction (12%). Et pour les effectifs, ce sont les services qui cumulent le plus
d’emplois (58%), suivis du commerce (16%), de l’industrie (15%) et du BTP (11%). Elle a aussi précisé
que c’est chez nous dans la Région Sud (+12,9 jours de retard), comme en Ile-de-France (+17,4 jours) et
dans les Hauts-de-France (+12,6 jours) que la trésorerie des entreprises est la plus tendue à cause des
retards de paiement de qui les pénalise. Mais elle a conclu que, « Globalement, selon un questionnaire
auquel  ont répondu des centaines de chefs d’entreprises,  ils  restent plutôt  confiants en l’avenir  et
optimistes, avec des perspectives étonnamment encourageantes ».
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Une défaillance pour 4 créations
Après elle, c’est Olivier Borel qui, représentant Tribunal de commerce d’Avignon, a pris la parole pour
évoquer les chiffres du. « En gros, on recense une défaillance pour 4 créations d’entreprises. L’an
dernier, en Provence-Alpes-Côte d’Azur il y a eu 25 840 sociétés nouvelles pour 5 828 radiations. Dès que
des difficultés apparaissent, il faut absolument que les patrons se rapprochent de nous. Plus ils attendent,
plus leur situation risque de s’aggraver. Nous sommes là pour les aider, les accompagner, les protéger,
les sortir de l’impasse. C’est gratuit, on les écoute et on les oriente si possible vers des procédures
amiables. »
En 2023, 23% des défaillances ont concerné le BTP, 21% le commerce et la réparation automobile et 15%
l’hébergement et la restauration. Il y a eu +22% de procédures en Vaucluse (38 403) dont 43% ont
débouché sur un redressement judiciaire et 17% sur une liquidation. Mais le taux de conciliation lui, a été
de 81%.

Michel Laffitte, le Directeur départemental des Finances Publiques de Vaucluse est intervenu brièvement
mais fermement pour déclarer : « La situation n’est pas bonne sur les 12 derniers mois. Le chiffre
d’affaires a progressé de +1,3 en France, a reculé de – 2,4 en Provence-Alpes-Côte d’Azur et de 0,9 en
Vaucluse. » Par secteur, ce sont surtout les arts et spectacles avec les festivals (6%), qui nous sauvent,
l’information et la communication (5,6%), le tourisme avec l’hébergement et la restauration (5,3%), et
l’agriculture, en particulier le négoce du vin (1%). Alors que la santé et l’action sociale plongent à -5,4%
et le transport et l’entreposage à -1,9%.
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De gauche à droite : Michel Laffitte, directeur départemental des Finances Publiques, Olivier Borel,
représentant le Tribunal de commerce d’Avignon, Christine Gord, directrice de la banque de France
de Vaucluse, Bernard Vergier et Denis Duchêne respectivement président et vice-président de la
CPME 84.
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Le monde économique réuni lors de cette présentation de la banque de France
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Daniel Léonard, président de la Fédération du bâtiment et des travaux publics de Vaucluse

Le BTP veut garder l’espoir
C’est alors que Daniel Léonard, le président de la Fédération du BTP 84 a conclu la séance avec une série
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de chiffres en baisse : -12,9% de construction de logements neufs, -6% d’activité dans les travaux publics,
– 16% d’appels d’offres. Mais « Il faut garder l’espoir, le moral. Les prêts à taux zéro ont progressé de
28%, la production de béton prêt à l’emploi a augmenté de 3% (371 740m3), le montant des appels
d’offres travaux a grimpé de +6,9% (soit 690M€). Donc ne baissons pas les bras, continuons à former des
jeunes,  à  transmettre  nos  métiers.  Nous  réhabilitons  des  logements  anciens,  nous  faisons  de  la
rénovation thermique pour que les appartements et les maisons ne soient plus des passoires,  nous
travaillons aussi sur les conduites et canalisations d’eau avec les grands donneurs d’ordres (Veolia, Suez)
pour qu’il y ait moins de fuites. En ce moment il y a le chantier de la future prison d’Entraigues, de la
déviation de la Nationale 7 à Orange, du réaménagement du carrefour de Bonpas. Que les élus des
mairies,  des  communautés  de  communes  et  du  département  de  Vaucluse  continuent  à  nous  faire
confiance. Nos concitoyens ont besoin d’un toit, de crèches, d’écoles, de collèges, de lycées pour leurs
enfants, de commerces, de lieux de culture et de loisirs, de routes. Nous n’avons pas le droit d’être
pessimistes ».

La CPME martèle son appel à la confiance
Même volonté d’optimisme pour Bernard Vergier, le président de la CPME de Vaucluse qui, à l’image de
la rentrée de la première confédération patronale du département, martèle son message d’appel à la
confiance : « Nous souhaitons que la nomination du premier ministre puisse amener de la stabilité et de
la visibilité pour nos entreprises afin de faire face à leurs inquiétudes grandissantes, à des carnets de
commande en baisse, des investissements suspendus, des défaillances d’entreprise en hausse ou bien au
dérapage incontrôlé des finances publiques. »
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Et  fort  de  son millier  d’adhérents,  Bernard Vergier  appelle  ainsi  de  ses  vœux «  une plus  grande
simplification  administrative,  une  réforme  de  l’action  publique  et  un  soutien  à  la  croissance
économique. »

Les détenteurs d’armes à feu vauclusiens
doivent impérativement les déclarer avant la
fin de l’année

La préfecture de Vaucluse informe que les détenteurs d’armes chasseurs, anciens chasseurs et tireurs
sportifs ont jusqu’au 31 décembre 2024 pour créer leur compte dans le système d’information sur les
armes.
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« Le Système d’information sur les armes (SIA) est une plateforme numérique qui permet de gérer et
suivre la détention légale des armes à feu sur le territoire et qui facilite les démarches liées à leur
acquisition et détention. Au terme de son déploiement, l’ensemble des détenteurs d’armes à feu devront
disposer d’un compte personnel SIA pour conserver leur droit à détenir des armes », rappelle les services
de l’Etat en Vaucluse.

À ce jour, seuls les détenteurs d’armes au titre de la chasse ou du tir sportif sont concernés par cette
mesure et sont tenus d’y avoir créé un compte d’ici au 31 décembre 2024 (article 10 du décret 2024-615
du 27 juin 2024 portant diverses mesures dans le domaine des armes).

– Publics concernés  :  tous les particuliers détenant au moins une arme, disposant d’un permis de
chasser (validé ou non) ou d’une licence de tir sportif.

– Publics non concernés : les possesseurs de fusils à canon lisse à un coup par canon acquis avant
décembre 2011, pour qui l’inscription au SIA est fortement conseillée mais pas impérative tant que
l’arme ne change pas de propriétaire. Les chasseurs mineurs ne sont pas non plus concernés par cette
mesure.

« Cette démarche obligatoire doit être faite sans attendre, insiste la préfecture de Vaucluse. En effet, la
création d’un compte personnel dans le SIA est obligatoire pour acheter une arme chez l’armurier, la
vendre ou la faire entretenir. Au-delà de cette date, les détenteurs chasseurs, anciens chasseurs et
tireurs sportifs non-inscrits dans le SIA seront en contradiction avec la réglementation sur les armes et
seront susceptibles de faire l’objet de mesures administratives. La création d’un compte personnel dans
le SIA est simple et rapide mais nécessite d’avoir accès à internet et de disposer d’une adresse mail et de
documents au format numérique, notamment pour justifier son identité et son adresse. La création de
compte se fait sur le site https://sia.detenteurs.interieur.gouv.fr depuis n’importe quel ordinateur, mobile
ou tablette connectés à internet. »

Une fois leur compte créé, les détenteurs se voient attribuer un numéro SIA par le système. Ce numéro
leur est personnel et les suivra tout au long de leur vie de détenteurs d’armes. Ils seront ainsi identifiés
dans l’outil  par les professionnels (armuriers),  mais aussi  par l’administration avec qui ils  pourront
communiquer par l’intermédiaire de leur compte personnel.

En cas de difficulté pour créer leur compte, les détenteurs peuvent se faire aider dans les points d’accueil
numériques en préfectures, par la fédération départementale des chasseurs de leur département, leur
club de tir ou encore en armurerie.

Depuis leur compte personnel SIA, les chasseurs et tireurs sportifs ont un accès direct à leur râtelier
numérique dans lequel ils peuvent visualiser les armes qu’ils détiennent. Ils disposent ensuite d’un délai
de 6 mois pour le corriger et le mettre à jour et s’assurer ainsi que l’administration dispose des bonnes
informations. Ils peuvent également accéder à différentes fonctionnalités leur permettant, entre autres,
de faire une demande d’autorisation en ligne, de valider l’acquisition d’une arme, d’en renseigner la
perte ou le vol ou, encore, d’éditer de façon totalement autonome leur Carte européenne d’arme à feu (e-
CEAF).
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Mazan : une marche de solidarité envers
Gisèle Pelicot

À l’initiative  d’un  groupe  de  femmes victimes  de  violences  et  de  l’association  mazanaise
Isofaculté, spécialisée dans la reconstruction personnelle par la médiation des chevaux, une
marche blanche solidaire se tiendra ce samedi 5 octobre à Mazan.

Cet événement, organisé par l’association locale, vise à soutenir Gisèle Pélicot, dans le contexte du
procès des viols de Mazan, ainsi que toutes les femmes ayant subi des violences ou des abus de pouvoir.
Touchées par la  souffrance de Gisèle  Pélicot,  qui  résonne avec leur propre parcours,  ces femmes,
accompagnées par un solide réseau associatif et institutionnel du Vaucluse, prendront la tête du cortège,
offrant à chacun l’occasion d’exprimer sa solidarité et son empathie à l’égard de toutes les victimes. Leur
démarche incarne une profonde volonté de rendre visibles ces douleurs partagées.
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Que la honte change de camp

Cette marche symbolise un pas de plus sur le chemin du « mieux vivre ensemble », une main tendue vers
toutes les femmes victimes de violences. C’est aussi un geste destiné à faire évoluer les mentalités et à
libérer la parole, afin que la honte change enfin de camp.

La volonté d’être écoutées et respectées

Un accompagnement musical sobre, ainsi qu’une lecture de poèmes et des témoignages de participantes,
viendront ponctuer cet événement. Ces femmes, en quête de reconnaissance, souhaitent partager leur
histoire et exprimer leur volonté d’être enfin écoutées et respectées.

L’association Isofaculté accompagne cette initiative

Isofaculté oeuvre à améliorer l’état de bien-être physique, mental et social du grand public et des publics
fragilisés,  par  la  médiation de l’équihomologie (  du cheval).  Cette association basée à Carpentras
propose des séances individuelles, des formations pratiques et théoriques, des ateliers en famille et
effectuent des permanences santé gratuites tous les jeudis.
Informations auprès d’Isofaculté. Chloé : 07 62 59 61 78.

La marche suivra le parcours historique de la fête du Cari, événement traditionnel mazanais
dédié à la solidarité

Le rendez-vous est donné pour 14h30 au feu rouge de Mazan, à l’intersection de la Venue de Carpentras
et  du chemin d’Aubignan.  Le cortège empruntera ensuite le  chemin d’Aubignan jusqu’au mémorial
symbolique installé pour l’occasion au 1775, dédié à l’amour et à l’empathie. Chaque participant(e)
pourra, s’il ou elle le souhaite, déposer une fleur au pied du mémorial, marquant ainsi un geste fort de
solidarité en ce 5 octobre, jour de la Sainte Fleur.

Samedi 5 octobre. 14h30 à 17h. Feu rouge de Mazan. 1775 chemin d’Aubignan. Mazan.

Vendanges mi-figue mi-raisin pour la
Fédération des Vignerons Indépendants de
Vaucluse
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« Le bilan n’est  pas  très  réjouissant  ».  Ainsi  s’exprime Thierry  Vaute,  le  président  des  Vignerons
Indépendants de Vaucluse, par ailleurs vigneron à Beaumes-de-Venise, dans les nouveaux bureaux du
Palais du Vin à Orange-Sud. « Il reflète l’ambiance de nos vignobles avec un volume en recul de -20% à –
30%  selon  les  bassins  du  département.  Le  printemps  a  été  arrosé,  la  pression  phytosanitaire  
conséquente, heureusement, l’été a été chaud et sec, du coup ça a bien rattrapé l’état sanitaire. Mais le
millésime 2024 va battre un record historiquement bas, pire qu’en 2021 à cause du gel, du mildiou voire
de la coulure sur le Grenache. Mais la qualité est bien présente. »

Céline Barnier, vice-présidente de la Fédération des Vignerons Indépendants de Vaucluse, en charge de
l’œnotourisme, se félicite : « Nombre de domaines ont reçu nombre de visiteurs pour déguster les cuvées,
savoir comment on travaille, de quoi est constitué le sous-sol, quels sont les cépages qui entrent dans
l’assemblage de chaque couleur. Il y a eu des concerts, des food-trucks dans les vignes, des apéros.
Bientôt un site en ligne au niveau national donnera le détail des animations. L’opération ‘Vendangeur

https://www.linkedin.com/in/thierry-vaute-a9b538196/
https://www.facebook.com/vignerons.independants.vaucluse?paipv=0&eav=AfZUTNEMSV0-yXAhNYq9ilxZNNx0TLypzpRqujMoBh4gBg1LvWQRwT6exOCAxp1Hid8&_rdr
https://www.facebook.com/vignerons.independants.vaucluse?paipv=0&eav=AfZUTNEMSV0-yXAhNYq9ilxZNNx0TLypzpRqujMoBh4gBg1LvWQRwT6exOCAxp1Hid8&_rdr
http://www.lepalaisduvin.com
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d’un jour’ a bien marché, les amateurs ont vu que ce n’était pas une sinécure de tailler les grappes, sans
parler du travail quand elles arrivent dans le caveau. »

Pierre Saysset, le directeur du Palais du Vin précise : « Sur 75 millions de touristes qui viennent en
France, 12 visitent les caves, les vignobles. Nos paysages sont un facteur majeur de l’attractivité de
Vaucluse, une manne financière. »

Céline Barnier, Pierre Saysset et Thierry Vaute.

Thierry Vaute revient à la charge sur le climat socio-économique de cette rentrée d’automne : « Souvent
on fait contre mauvaise fortune bon cœur, mais là notre bonhommie est impactée. Le modèle économique
de l’agriculture se détériore, que ce soit pour les céréaliers, les éleveurs, les arboriculteurs et nous les
vignerons. Ce n’est pas dans notre ADN de dire que ça va mal mais depuis 5 ans, on accumule les
problématiques : les gilets jaunes, la Taxe Trump aux USA, le Covid et son cortège de fermetures des
bars, restaurants et cavistes. Certains n’arrivent pas à rembourser les PGE. S’ajoutent à cela la tendance
à  la  déconsommation  globale  du  vin,  en  particulier  du  rouge,  les  aléas  climatiques  et  on  devient
résilients.  »  D’ailleurs  le  7  septembre  dernier,  Les  Echos  titraient  sur  le  plongeon  général  de  la
production de vin , – 10%. « Le feu couve dans les campagnes, prévient-il. Depuis la crise de mars-avril,
aucune réponse n’a été apportée à nos questions. Un ministre est parti, une autre arrive. Le ras-le-bol, les
frustrations sont à leur comble, on ne compte plus les suicides de paysans, on a le moral dans les
chaussettes. Ne vous étonnez pas si les tracteurs repartent à l’assaut des villes et bloquent tout. L’Etat
doit absolument répondre présent rapidement. »

Néanmoins, Thiery Vaute veut rester optimiste et voir le verre à moitié plein… « Nous représentons 80%
des vignerons de Vaucluse. Et notre filière est dans le top 3 de la balance commerciale, alors donnez
nous de l’oxygène pour passer le cap. »

Les Vignerons Indépendants de Vaucluse en chiffres :
– 11 000 hectares
– 47 appellations
– 400 domaines adhérents
– 30 millions de bouteilles vendues
– 81% de rouge – 10% de rosé – 9% de blanc
– Commercialisation : 55% en bouteilles / 45% en vrac
– Chiffre d’affaires autour de 300M€
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